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Introduction

Dans notre présentation, nous aborderons les points 
suivants :  
• L’immigration humanitaire et le contexte de la pratique du 

PRAIDA au CSSS de la Montagne. 

• Il est important de souligner que la pratique du CSSS de la 
Montagne couvre plus que les réfugiés et s’inscrit bien dans un 
contexte de gestion de la diversité et de l’inclusion;

• Les constats relatifs aux trois enjeux élaborés dans le projet,    
« Vers une nouvelle politique québécoise en matière 
d’immigration, de diversité et d’inclusion ».

• Tenant compte du fait que le statut de réfugié est un statut 
transitoire menant à un statut permanent;

• Les recommandations quant aux pistes d’action contribuant à 
la mise en place des choix stratégiques de la nouvelle 
politique;

• Période de questions.
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Le contexte de la pratique du 
PRAIDA

En matière d’immigration, de diversité et d’inclusion:

• Le PRAIDA (Programme régional d’accueil et d’intégration des 
demandeurs d’asile) du CSSS de la Montagne a la responsabilité 
de :

• répondre aux besoins des demandeurs d’asile (familles, 
mineurs non accompagnés, adultes seuls); 

• d’effectuer le bilan de bien-être des réfugiés réinstallés 
(évaluation psychosociale du bilan de santé) pour la région de 
Montréal;

• de soutenir les organismes communautaires et institutionnels 
dans la compréhension de la clientèle aux prises avec des 
problèmes d’immigration.

• Le PRAIDA travaille de concert avec la Clinique des demandeurs 
d’asile et des réfugiés (CDAR), responsable du volet de la santé de 
cette population. 
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• Le PRAIDA a développé un modèle québécois 
d’intervention auprès des réfugiés qui est unique au 
monde. Notre organisme est souvent visité par des 
instances internationales comme le Haut Commissariat 
des Nations unies pour les réfugiés (HCR), des pays 
européens (France, Belgique, Angleterre) et des 
provinces canadiennes (Ontario, Colombie Britannique) 
pour comprendre son succès et l’adapter à d’autres 
environnements.

• Le PRAIDA existe depuis 58 ans et il a acquis une vaste 
expertise au plan de l’évaluation et de l’intervention dans 
le contexte de l’immigration humanitaire, des 
traumatismes, de l’approche interculturelle et de la 
gestion de la diversité.

Le contexte de la pratique du 
PRAIDA (suite)
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Le contexte de la pratique du 
PRAIDA (suite)

• Le PRAIDA s’appuie sur les pratiques d’intervention 
de première ligne en contexte de diversité culturelle, 
développées au sein du CSSS de la Montagne.  

• Le PRAIDA bénéficie donc de l’apport scientifique du 
Centre de recherche et de formation du CSSS de la 
Montagne, ainsi que du soutien de la direction de la 
mission universitaire (enseignement, programme 
d’éthique). 
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Le contexte de la pratique du 
PRAIDA (suite)

Notre approche :

• Nos intervenants sont constamment confrontés à de nouvelles 
réalités découlant des besoins exprimés par des clientèles 
récemment arrivées au pays. Ces nouvelles réalités exigent que 
les intervenants et les gestionnaires adaptent constamment leurs 
pratiques afin de répondre adéquatement aux demandes des 
clients.

• La réflexion issue de la pratique est appuyée par l’analyse clinique 
et encadrée par le soutien éthique qui nous est disponible, afin de 
trouver des solutions immédiates aux besoins des clients. Ces 
solutions requièrent parfois d’être validées par la recherche, ce qui 
permet d’innover, de développer d’autres outils d’intervention et 
des approches solides comme l’approche interculturelle. 

• La formation des intervenants, des résidents et des stagiaires est 
la voie utilisée afin de diffuser ces savoirs « contemporains».
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Les constats

Accueil de l’immigration humanitaire :

• Nous sommes fiers de la vision du Québec sur l’immigration 
humanitaire et les valeurs de solidarité qui sont véhiculées par les 
politiques et les discours du gouvernement quant à la population 
des demandeurs d’asile, des personnes soumettant des demandes 
humanitaires, des refugiés pris en charge par l’État et des réfugiés 
parrainés par la collectivité.

• La position du Québec et ses façons de faire avant-gardistes dans 
la gestion de l'immigration humanitaire ont souvent servi d’exemple 
pour les  autres provinces canadiennes. Nous n’avons qu’à 
mentionner la réponse du Québec à la suite des coupures de 
Citoyenneté et Immigration Canada au Programme fédéral de 
santé intérimaire (PFSI) pour assurer l’accès aux soins de santé 
aux demandeurs d’asile. Plus récemment, le gouvernement du 
Québec a pris la décision de réagir à la levée du moratoire visant 
les citoyens d’Haïti en leur offrant la possibilité d’appuyer leurs 
demandes humanitaires. 
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Les constats (suite)

Accueil de l’immigration humanitaire :

• Le travail d’intégration des demandeurs d’asile débute trop 
tard, sous prétexte que nous ne savons pas si ces personnes 
auront la possibilité de demeurer au pays.

• Les demandeurs d’asile ne reçoivent pas toujours 
l’accompagnement et le soutien nécessaires facilitant leur 
intégration à la société d’accueil (travail et formation, 
principalement), car ils ne sont pas pris en compte dans le 
financement alloué aux organismes communautaires.

• 60 % des nouveaux dossiers des demandeurs sont acceptés 
comme réfugiés (Commission de l’immigration et du statut de 
réfugié). De plus, un certain nombre de personnes refusées 
sont éligibles à d’autres programmes comme le parrainage et 
les demandes de résidence permanente pour considérations 
d’ordre humanitaire.
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Les constats (suite)

• Ces personnes continuent  de rester sur le sol québécois, tout 
comme celles qui ne peuvent retourner dans leur pays, à cause 
de moratoires et de suspensions administratives (République 
démocratique du Congo, Irak, Afghanistan, régions de Somalie, 
Syrie). Toutes ces personnes ne sont pas prises en compte 
assez tôt dans leur parcours migratoire.

• Faute de financement pour les activités d’intégration des 
demandeurs d’asile, nous devons compter sur notre partenaire 
communautaire, le YMCA, qui leur fournit l’hébergement. Ce 
partenariat créé, a permis de mettre en place un centre de jour 
nommé « Centre de jour YMCA–PRAIDA »; ce qui nous soutient 
dans nos interventions de prévention par des projets de 
socialisation  visant à réduire l’isolement. C’est ainsi que des 
activités, tels des groupes de parole, des sessions d’information 
sur la société d’accueil, des sorties familiales, de l’aide aux 
devoirs, des activités « se connaître à travers le sport », sont 
organisées.  Le témoignage suivant démontre l’impact des 
activités de socialisation ayant cours au centre de jour YMCA-
PRAIDA.
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Les constats (suite)

Je suis Joseph Marie FAGNI WAKO, je suis blogueur.

« À mon arrivée au pays, j’étais sans repères. Je n’avais personne au Canada pour 
me soutenir. Habitué à trouver du réconfort dans mes articles de blog, je n’y arrivais 
pas et je me sentais seul au monde. Participant aux activités au Centre de jour 
PRAIDA-YMCA, j’ai eu l’occasion, au cours de celles-ci, de rencontrer des 
personnes venant de différents pays et de différentes cultures et étant dans la même 
situation comme moi. Grâce au groupe de parole (espace de dialogue), j’ai 
rencontré un compatriote journaliste qui m’a permis de visiter les locaux du Journal « 
L’Ensemble ». Il m’a aussi permis d’aller à la rencontre des membres de 
l’Association des Journalistes Indépendants du Québec. Les activités du Centre du 
Jour m’ont véritablement permis de briser mon isolement et de m’ouvrir aux gens. 
J’ai une grande reconnaissance pour toutes les activités organisées par le Centre de 
jour qui m’ont été d’une aide capitale. J’ai pris la décision d’intégrer l’équipe des 
bénévoles pour aider les demandeurs d’asile dans leur processus d’immigration afin 
de pouvoir, à mon tour, contribuer à ma société d’accueil. Aujourd’hui, c’est avec joie 
que je partage mon expérience avec ceux que je rencontre et qui sont dans la 
détresse. Les activités du Centre de Jour m’ont aidé à avoir davantage confiance en 
moi et c’est désormais avec beaucoup de sérénité que je peux affronter les 
problèmes de la vie quotidienne. J’ai aussi pu développer un sentiment 
d'appartenance à ma nouvelle communauté au Québec. Ce qui n’était pas possible 
avant ma participation au Centre de jour ».
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Les constats (suite)

La gestion de la réunification familiale :

• Les réfugiés acceptés sur place attendent de deux à 
cinq ans avant de pouvoir accueillir les membres de 
leur famille restés au pays d’origine. Ce long délai 
fragilise et parfois compromet le maintien des liens 
familiaux.

• Le décalage social et culturel entre la personne déjà 
installée ici et les membres de sa famille qui la 
rejoignent peut être important et ainsi représenter un 
obstacle à l’intégration harmonieuse de tous les 
membres de la famille. 
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Les constats (suite)

• L’énoncé de l’enjeu « Une société inclusive permettant 
la pleine participation par un engagement collectif et 
individuel » nous permet de nous pencher sur l’intégration 
et l’inclusion, bien entendu, la toile de fond étant la 
diversité et le pluralisme.

• L’immigration est essentielle pour la continuité 
démographique et économique du Québec. À cette fin, le 
gouvernement a mis en place des lois et des politiques 
reflétant l’intégration comme étant la condition sine qua 
non de la cohésion dans une société pluriethnique. 
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Les constats (suite)

L’intégration telle qu’appliquée :

• L’intégration ainsi appliquée, dans le contexte social actuel, 
est unidirectionnelle et tous les efforts sont demandés aux 
personnes immigrantes. 

• Les membres de la  société d’accueil n’ont pas souvent 
l’occasion d’être en relation avec les personnes immigrantes 
et ainsi favoriser leur intégration. 

• Cette vision unidirectionnelle de l’intégration crée des 
tensions et limite bon nombre d’immigrants à développer un 
réel sentiment d’appartenance  à la société d’accueil.
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Les constats (suite)

Diversité à différents niveaux :

• La gestion de la diversité suppose la gestion du  
changement. Hors, dans l’application des énoncés 
sur l’intégration, la gestion du changement vise les 
immigrants et beaucoup moins le reste de la société.

• Ce mode de gestion nourrit le mythe du «nous», 
(personne issue de la société d’accueil),  et «eux » 
(les immigrants). La réalité est que les immigrants 
sont plus diversifiés que la vision promue par ce 
mythe.
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Les constats (suite)

L’expression de la diversité :

• Les normes de communication varient selon les cultures. 
Certains membres de cultures données s’expriment plus 
facilement, particulièrement s’ils ont la maîtrise du 
français ou de l’anglais, ce qui leur permet de transmettre 
leurs frustrations et également leurs valeurs. Le choc 
culturel est alors davantage perceptible par la société 
d’accueil.

• Le risque est de croire que les membres de ces 
communautés sont moins bien intégrés parce qu’ils 
placent les membres de la société d’accueil face au défi 
de les comprendre.
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Les constats (suite)

Deuxième génération :

• Le sentiment d’appartenance est parfois difficile à intégrer pour 
ceux de la deuxième génération, malgré toutes les politiques et 
mesures gouvernementales mises en place.

• Il arrive que les membres de la deuxième génération soulignent 
la difficulté à s’identifier au cours du processus de socialisation 
à des personnes reconnues comme ayant réussi. En effet, ils 
expriment qu’ils sont sous-représentés dans les médias, la 
haute-fonction publique, les grandes entreprises et sociétés 
d’état, le système judiciaire (juges), etc.. 

• Des jeunes de deuxième génération ont mentionné, lors d’un 
atelier portant sur le partage d’expériences relatives à leur 
parcours d’intégration, avoir de la difficulté à comprendre que 
des amis issus de la société d’accueil, et qu’ils ont aidé dans 
leurs études, s’en sortent mieux qu’eux dans cette société. Ils 
ont souligné le contexte de « l’invisibilité réelle des minorités 
visibles » dans notre société.
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Les constats (suite)

Une immigration reflétant les choix de la société :

• Le ministère de l’Immigration, de la Diversité et de 
l’Inclusion (MIDI) a la volonté d’améliorer l’arrimage entre 
les besoins des futurs employeurs et les attentes des 
futurs immigrants dans la sélection prévue au cours des 
prochaines années.

• Nous observons parfois un décalage au plan de la 
scolarisation, de la francisation et de la capacité 
d’adaptation entre les différents membres des familles, 
lorsque le demandeur principal est sélectionné pour ses 
compétences professionnelles. Un accompagnement est 
donc à prévoir pour l’intégration de tous les membres de la 
famille.
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Les constats (suite)

• Il y a de la confusion quant aux termes utilisés relativement à 
l’intégrisme, le radicalisme, le « djihadisme », le terrorisme et le 
fanatisme religieux, lorsqu’il s’agit de l’islam. Tous ces concepts 
sont parfois présentés comme étant une menace à la neutralité 
de l’état, à la laïcité, à la démocratie et créent des amalgames 
non justifiés.

• Certains immigrants de religion musulmane souhaitent aider leur 
communauté à mieux s’intégrer. Ils vivent, toutefois, beaucoup 
d’impuissance face à ce que ces concepts induisent comme 
préjugés dans la population en général.

• D’autre membres de la communauté musulmane disent se 
sentir « coincés » et ne pas vouloir continuer dans un pays où 
certaines personnes ne leur permettent pas de vivre dignement, 
dans le respect de leurs convictions et aussi dans le respect des 
lois et des valeurs de la société d’accueil. 
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Les constats (suite)

Une gouvernance responsable, cohérente et 
efficace :

• La diversité religieuse devient parfois un enjeu politique 
qui crée des tensions menant à discuter de la diversité 
seulement lors de situations conflictuelles. Cet état de fait 
complique le dialogue constructif sur la diversité.

• Les médias ont tendance à ne pas bien expliquer les 
concepts culturels, religieux et sociaux liés à la diversité. 
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Les constats (suite)

L’intégration, un enjeu intersectoriel :

• Depuis quelques années, chaque ministère fait des 
efforts afin de répondre aux besoins des immigrants 
(santé, éducation, emploi, justice, etc.).

• Les indicateurs de performance permettant d’évaluer les 
organismes institutionnels et communautaires œuvrant 
auprès des immigrants ne tiennent pas toujours compte 
de la complexité de l’intervention ethnoculturelle.

• Le partenariat entre les organismes communautaires 
dans le domaine de l’immigration et les institutions 
publiques n’est pas optimal également, faute de 
ressources.
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Les recommandations

Il est recommandé que :

1. Un modèle de l’intégration des immigrants soit 
construit selon une approche bidirectionnelle, c’est-à-
dire que le ministère vise non seulement les 
immigrants, mais aussi les membres de la société 
d’accueil.

2. Des ressources suffisantes soient allouées pour 
l’application de l’approche bidirectionnelle.

3. Des outils de formation et de sensibilisation, tenant 
compte des changements qui s’opèrent dans notre 
société, soient développés en concertation avec tous 
les secteurs travaillant au rapprochement des 
immigrants et des membres de la société d’accueil. 

21



22

Les recommandations (suite)

Il est recommandé que :

4. Des espaces facilitant l’expression des « déceptions et des 
frustrations » pour les communautés culturelles soient 
développés afin de prévenir des crises. Ces espaces devraient 
aider à mieux comprendre ce qui est exprimé, ainsi que les 
attentes afin d’éviter tout repli identitaire (saisir les enjeux par 
le biais de focus group, des lieux de dialogue, etc.).

5. Des programmes permettant des échanges favorisant une 
connaissance mutuelle entre les immigrants et les membres de 
la société d’accueil soient développés ou repris; par exemple, 
le programme de jumelage qui a déjà existé. 

6. La nouvelle politique d’immigration et les mesures qui en 
découlent tiennent compte également des besoins d’intégration 
des demandeurs d’asile dès leur arrivée au pays; ce qui 
implique que des ressources soient disponibles afin de réaliser 
ce travail.
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Les recommandations (suite)

Il est recommandé que :

7. Les organismes communautaires soient financés adéquatement, 
afin qu’ils puissent travailler davantage en partenariat avec le 
PRAIDA (dépasser le rôle actuel  limité à l’aide à la recherche de 
logement et offrir du soutien à la recherche d’emploi).

8. Des mesures efficaces et efficientes soient mises en place pour 
assurer l’insertion des nouveaux arrivants et des jeunes de 
deuxième génération au marché du travail, notamment ceux des 
minorités visibles.

9. Des mesures de « reaching-out » soient développées pour 
soutenir les membres de la deuxième génération dans leur 
sentiment d’appartenance à leur société.
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Les recommandations (suite)

Il est recommandé :

10. D’éviter que le discours politique autour de la diversité 
culturelle et de la diversité religieuse ne soit partisan.

11. De mettre sur pied des campagnes médiatiques, avec le 
soutien de différents médias, afin de démystifier et clarifier 
les concepts liés à la perception de l’islam et des autres 
religions (intégrisme, radicalisme, fanatisme, « djihadisme 
», terrorisme, etc...), ainsi que les notions de neutralité de 
l’état et de laïcité.  
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Les recommandations (suite)

Il est recommandé :

12. De mettre sur pied une nouvelle structure 
intersectorielle (observatoire et plus) avec une 
approche interdisciplinaire. Cette structure aurait un 
volet de recherche et d’analyse des éléments liés au 
choc culturel et au choc identitaire auxquels la société 
est confrontée et demande des réponses. Elle pourrait 
également avoir un volet d’intervention, lorsque des 
situations urgentes nécessitent un soutien immédiat : 
médiation culturelle, gestion de conflits, soutien aux 
professionnels confrontés à des situations culturelles ou 
religieuses dépassant leur compréhension du contexte, 
création d’alliances avec des leaders religieux et 
communautaires « progressistes » pouvant influencer la 
communauté. La recherche et l’intervention pourraient 
alors s’alimenter mutuellement.
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Merci!

Questions?
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PRAIDA vous comprend 
et est là pour vous soutenir!

« Elle a perdu son pays 

et non sa dignité »

Programme régional d’accueil et d’intégration 
des demandeurs d’asile (PRAIDA)

5700, chemin de la Côte-des-Neiges
Montréal, Québec
H3T 2A8
514 731-8531

Centre de jour PRAIDA-YMCA

4039, rue Tupper
Montréal, Québec
H3Z 1T5
514 932-5353, poste 2008

       Atwater

ENSEIGNEMENT ET RECHERCHE 

• Enseignement et supervision d’étudiants et 
stagiaires

• Formation et sensibilisation dans la communauté et 
auprès des professionnels du réseau de la santé et 
des services sociaux quant aux besoins spécifiques 
des demandeurs d’asile

• Recherche et publications

ACTIVITÉS 

Centre de jour PRAIDA-YMCA 

• En partenariat avec les Y du Québec

• Approche de groupe sous forme d’auto-prise en 
charge

• Activités données par les demandeurs d’asile pour 
les demandeurs d’asile (bénévolat) : 
accompagnement des personnes vulnérables, aide à 
compléter des documents, etc

• Ateliers d’aide à la recherche d’emploi et sessions 
d’information facilitant l’intégration (santé, 
immigration, services offerts, etc)

Centre affilié universitaire

csssdelamontagne.qc.ca/praida

CRC – 060MA 
C.P. – Nouvelle 

politique 
d'immigration



PRAIDA est un programme régional du 

Centre de santé et de services sociaux de 

la Montagne pour l’accueil et l’intégration 

des demandeurs d’asile. Il offre des 

services sociaux à une clientèle 

demandeur d’asile et à des personnes qui 

veulent régulariser leur statut 

d’immigration, et ce, dans un contexte 

d’immigration non planifiée.

PRAIDA offre aussi son expertise et du 

soutien aux organismes publics et 

communautaires relativement au 

processus migratoire et au statut 

d’immigration.

PRAIDA  vise à contribuer au bien-être 

des demandeurs d’asile et de leur famille 

dans le respect de leurs droits et de 

leur dignité.

SERVICES SOCIAUX 

Les services sociaux sont offerts à toute la 
clientèle, sauf le soutien financier qui est 
accordé seulement aux demandeurs d’asile et 
aux mineurs non accompagnés.

Accueil  

Ces services sont accordés à la suite d’une 
évaluation psychosociale.

• Pour les demandeurs d’asile seulement 
Hébergement d’urgence, dépannage, titres de 
transport, supplément au budget familial pour les 
familles de trois (3) enfants ou plus et frais scolaires. 

• Pour les demandeurs d’asile et les personnes en 
attente d’un statut d’immigration, dans un état 
vulnérable et ayant des besoins complexes
Orientation vers des ressources internes ou externes 
selon les besoins et intervention en situation de crise.

• Pour les mineurs non accompagnés 
Accueil et référence pour la prise en charge.

Prise en charge

• Adultes (famille, couple et personne seule)
Soutien et accompagnement pour les problèmes 
reliés aux chocs culturels, aux séparations familiales, 
aux deuils multiples et à la violence familiale ou 
organisée.

• Mineurs non accompagnés
Évaluation psychosociale et accompagnement 
supportés par un plan d’intervention intégral, 
insertion sociale, prise en charge financière.

  Évaluation de familles d’entraide ou référence aux 
ressources d’hébergement des centres jeunesse, 
interventions en situation de crise.

• Personnes inaptes (mineur non accompagné et 
adulte avec problème de santé mentale ou avec 
des difficultés pour comprendre le processus 
d’immigration)  
Représentation désignée auprès de la Commission de 
l’immigration et du statut de réfugié (CISR).

• Personnes aux prises avec des problèmes de santé 
mentale, de troubles d’adaptation ou de stress 
post-traumatique  
Suivi psychosocial, soutien et accompagnement.

• Enfants ayant des retards et des troubles de 
développement (familles demandeur d’asile)
Suivi psychosocial, soutien et accompagnement. 

• Réfugiés réinstallés
Évaluation du bien-être.



Ateliers de recherche 

d’emploi 

 Le Centre de jour  offre des ateliers 
d’aide à la recherche d’emploi abordant 
plusieurs thématiques dont certaines 
concernent spécialement les 
demandeurs d’asile :  
  
• Le choc culturel 

• Aptitudes, intérêts et qualités, 
valeurs 

• Personnalités et sommaire des 
compétences 

• CV, lettre de présentation 

• Liste de métiers et professions, 
équivalences 

• Cadre législatif du monde du 
travail 

• Techniques et stratégies de 
recherche d'emploi 

• Le bénévolat 

• L'entrevue 

 Pour plus d’information, consultez 
le calendrier des activités offertes au 
verso .» 

Centre de jour pour les 

demandeurs d’asile  

Le Centre de jour est un lieu créé tout 
spécialement pour vous les 
demandeurs d’asile. Ici (chez vous) les 
rencontres, l’entraide et les 
apprentissages pour tous les membres 
de la famille sont favorisés. Une 
formation de recherche en emploi est 
également offerte gratuitement.  
Au plaisir de vous voir ! 
  
Heures d’ouverture : 

Mardi, mercredi et jeudi  

de 9h00  à 16h30 

Centre de jour pour les demandeurs d’asile  

 PRAIDA-YMCA 

4039, Tupper  

Montréal  (Québec) H3Z 1T5 

(Métro Atwater) 

514 932-5353, poste: 2008 

Centro par los solicitantes de 

asilo 

El Centro de día es un espacio creado  
especialmente para los solicitantes de  asilo. 
Aquí en su Centro favorecemos la 
solidaridad, el aprendizaje y la participación. 
También se ofrecen talleres de conversación 
en francés o en inglés y formación de 
búsqueda de empleo. Todos los servicios 
ofrecidos son gratuitos.  Lo esperamos a 
usted solo, sola o en familia. 
  
Horario :  

Martes, Miércoles y Jueves  

de 9 hrs a 16:30 hrs 

Day Center for asylum seekers 

The Day Center is a facility created 
especially for refugee claimants like you. 
Here you can meet others, exchange skills, 
and share ideas. French and English 
conversation Workshops are offered. All 
our services are free. We look forward to 
seeing you ! 
  
Opening hours : 

Tuesday, Wednesday and Thursday  

from 9 a.m. to 4:30 p.m. 

Le centre de jour pour les demandeurs d’asile  
PRAIDA-YMCA 

CRC – 060MB 
C.P. – Nouvelle 

politique 
d'immigration



Mardi/ Martes/ Tuesday 3 Mercredi/ Miercoles/ Wednesday 4   Jeudi/ Jueves/ Thursday 5   Vendredi/ Viernes/Friday 6 

9H30 
 
 
 
13h00 
  
 

Connaître vos droits  sur le marché du travail/

Knowing your rights as a worker / Conocer los 

derechos de los trabajadores 

Groupe de femmes /Grupo de mujeres/ 

Women’s Group 
 

9h30 
 
 
13h30 
 
 

Session de Bienvenue/ Welcome session / 

Bienvenido sesion 

 
Groupe d’échange et de discussion, SALLE 512 
 
 

10h00 
13h00 
  
 
 

Santé / Health / Salud 
Groupe de femmes /Grupo de mujeres /  Women’s 

Group 

 

 

  
13h30 

 FERMÉ/ CERADO / CLOSE 

Mardi/ Martes/ Tuesday 10 Mercredi/ Miercoles/ Wednesday 11 Jeudi/ Jueves/ Thursday 12 Vendredi/ Viernes/Friday 13 

 
11h00 
 
13h00 
  
 
13h30 

 

Distribu=on des billets d’autobus 

 
Groupe de femmes /Grupo de mujeres /

Women’s Group 
 
Police/ Policia/Police 

9h30 
 
11h00 
 

 

 
13h30 

Atelier recherche d’emploi (NOUVEAU GROUPE) 
 
Processus d’immigra=on – demandeur d’asile / 

Proceso de inmigración – solicitante del  refugio / 

Immigra4on process – refugee claimant 

 
Droits et libertés au Canada/ Your rights and 

freedom in Canada / derechos y libertad en Canada 

9h30 
  
13h00 
 
 
13h30 
  
  

Logement / Housing / Vivienda 

Groupe de femmes / Grupo de mujeres / Women’s  

Group 

 

Demande d’asile : Session d’informa=on à la 
Sec=on de la protec=on des réfugiés (CISR) 

Français 
Complexe Guy-Favreau 

 200 Blv. René Lévesque Ouest- SALLE 72-73 
INSCRIPTIONS REQUISES 

 

 

13h30 Refugee claim : Informa=on session at 
Refugee Protec=on Division(IRB) 
English 
Complexe Guy-Favreau 
200 Blv. René Lévesque West 
ROOM 72-73 
REGISTRATION REQUIRED 

Mardi/ Martes/ Tuesday 17 Mercredi/ Miercoles/ Wednesday 18 Jeudi/ Jueves/ Thursday 19 Vendredi/ Viernes/Friday 20 

9h30 
 
13h00 
  
 
 

Santé / Health / Salud 

 
Groupe de femmes /Grupo de mujeres /

Women’s Group 

 

 

9h30 
 
 
9h30 
 
13h30 

 Session de Bienvenue/ Welcome session / 

Bienvenido sesion 

 

Atelier recherche d’emploi (NOUVEAU GROUPE) 
 
Groupe d’échange et de discussion, SALLE 512 

 
13h00 
  
 

13h30 

  
Groupe de femmes / Grupo de mujeres /Women’s 

Group 

 

Groupe d’échange et de discussion, SALLE 512 
 

 13h30 
 
 

  

Mardi/ Martes/ Tuesday 24 Mercredi/ Miercoles/ Wednesday 25 Jeudi/ Jueves/ Thursday 26 Vendredi/ Viernes/Friday 30 

9h30 
 
11h00 
 
13h00 
 
 
 
 

Logement / Housing / Vivienda 

Distribu=on des billets d’autobus 
 

Groupe de femmes / Grupo de mujeres / 

Women’s  Group 

 
 
 

9h30 
9h30 
 

 
 
13h30 

Atelier recherche d’emploi (NOUVEAU GROUPE) 
Processus d’immigra=on – demandeur d’asile / 

Proceso de inmigración – solicitante del  refugio / 

Immigra4on process – refugee claimant 

Informa=on sur le Centre de déten=on en 

immigra=on—Informa4on about Immigra4on 

deten4on center in Laval –Informacion sobre la 

detencion de los immigrantes in Laval 

13h00 
 
 
13h30 

Groupe de femmes / Grupo de mujeres / 
Women’s Group 

 
Demande d’asile : Session d’informa=on à la 
Sec=on de la protec=on des réfugiés (CISR) 

Français 
Complexe Guy-Favreau 

 200 Boul. René Lévesque Ouest- SALLE 72-73 
INSCRIPTIONS REQUISES 

13h30   
 
 

Centre pour les demandeurs d’asile PRAIDA-YMCA 
4039, Tupper (Métro Atwater), Montréal  (Qc) H3Z 1T5,   

514 932-5353, p. 2008 

Calendrier des ac=vités 
Février/ February/Febrero 2015 

Autres ac=vités :  
Séances de médita=on : Appeler pour 

s’informer 

Meditacion grupo: llamar para informaciones 

English Medita=on group:  Call for 

informa4on. 

 
Groupe ESPOIR:  

Groupe de sou4en pour demandeurs d’asile 

ayant reçu une réponse néga4ve suite à 

l’audience 

Venez nous rencontrer pour inscrip4on 

ou appelez nous! 

 

514-932-5353 poste 2008 

Autres ac=vités :  
Ateliers de conversa=on anglaise 

 

Tous les mardis et jeudis de 10 h à 12 h  

ATELIERS RECHERCHE D’EMPLOI  
Inscrip=ons janvier –février 
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C.P. – Nouvelle 

politique 
d'immigration














































































































































































































